
Reprise  de  La  Traviata  à
Tours
Tours,  Opéra.  Verdi  :  La  Traviata.  Les
20,22,24,26 mai 2015. Inspirée de La Dame
aux  Camélias  (Alexandre  Dumas  Fils),  La
Traviata est avant tout une histoire d’amour
bouleversante et réaliste, dans laquelle le
rôle  principal,  -focus  scandaleux-,  est
réservé,  pour  la  première  fois,  à  une
courtisane. Elle est jeune, jolie, surtout
malade donc condamnée. Dumas fils doit faire
mourir son héroïne pour qu’elle expie ses fautes commises par
irrévérence  des  convenances,  au  mépris  de  la  morale
bourgeoise…
Sobre et essentiellement intimiste, c’est à dire huit clos à 3
personnages : la soprano amoureuse, le ténor « trahi », le
baryton  (père  la  morale)  -,  La  Traviata  (la  fourvoyée  en
italien),  bouleverse  par  le  sacrifice  consenti  par  la
pècheresse, soucieuse de se sacrifier pour sauver l’honneur de
la famille Germont, le fils qu’elle a aimé, et le père qui le
lui demande.

 

 

 

Reprise de La Traviata à l’Opéra de Tours

Violetta, mythe sacrificiel
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Verdi  construit  le  drame  par
étape,  chacune  accablant
davantage  la  prostituée  qui
entretient  son  jeune  amant
Alfredo.  L’acte  I  est  toute
ivresse,  à  Paris,  dans  les
salons dorés de la vie nocturne
:  c’est  là  que  Violetta  se
laisse  séduire  par  le  jeune

homme ; au II, le père surgit pour rétablir les bienséances :
souhaitant marier sa jeune fille, le déshonneur accable sa
famille  :  Violetta  doit  rompre  avec  Alfredo  le  fils
insouciant.  A  Paris,  les  deux  amants  qui  ont  rompu  se
retrouvent et le jeune homme humilie publiquement celle qu’il
ne voit que comme une courtisane (il lui jette à la figure
l’argent  qu’il  vient  de  gagner  au  jeu)  ;  enfin  au  III,
mourante, au moment du Carnaval, retrouve Alfredo mais trop
tard : leur réconciliation finale scelle le salut et peut-être
la rédemption de cette Madeleine romantique.
En épinglant l’hypocrisie de la morale bourgeoise, Verdi règle
ses  comptes  avec  la  lâcheté  sociale,  celle  qu’il  eut  à
combattre alors qu’il vivait en concubinage avec la cantatrice
Giuseppina Strepponi : quand on les croisait dans la rue,
personne  ne  voulait  saluer  la  compagne  scandaleuse.  La
conception de l’opéra suit la découverte à Paris de la pièce
de Dumas en mai 1852. L’intrigue qui devrait se dérouler dans
la France baroque de Mazarin, porte au devant de la scène une
femme  de  petite  vertu  mais  d’une  grandeur  héroïque
bouleversante. Figure sacrificielle, Violetta est aussi une
valeureuse qui accomplit son destin dans l’autodétermination :
son sacrifice la rend admirable. Le compositeur réinvente la
langue lyrique : sobre, économe, directe, et pourtant juste et
intense. La grandeur de Violetta vient de sa quête d’absolu,
l’impossibilité d’un amour éprouvé, interdit. Patti, Melba,
Callas,  Caballe,  Ileana  Cotrubas,  Gheorghiu,  Fleming,
récemment Annick Massis ont chanté les visages progressifs de
la  femme  accablée  mais  rayonnante  par  sa  solitude  digne.
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L’addio del passato au II, qui dresse la sacrifiée contre
l’ordre moral, est le point culminant de ce portrait de femme
à l’opéra. Un portrait inoubliable dans son parcours, aussi
universel que demeure pour le genre : Médée, et avant elle
Armide et Alceste, puis Norma.

 

 

 

La Traviata de Verdi à l’Opéra de Tours
Nadine Duffaut, mise en scène
Jean-Yves Ossonce, direction

Reprise d’une production représentée à Avignon en 2002

Mercredi 20 mai 2015 – 20h
Vendredi 22 mai 2015 – 20h
Dimanche 24 mai 2015 – 15h

Mardi 26 mai 2015 – 20h

Opéra en quatre parties
Livret de Francesco Maria Piave, d’après Alexandre Dumas Fils

Création le 6 mars 1853 à Venise
Editions Salabert-Ricordi (édition critique)

Direction : Jean-Yves Ossonce
Mise en scène : Nadine Duffaut

Violetta Valéry : Eleonore Marguerre *
Flora Bervoix : Pauline Sabatier
Annina : Blandine Folio Peres *
Alfredo Germont : Sébastien Droy

Giorgio Germont : Enrico Marrucci
Baron Douphol : Ronan Nédelec

Docteur Grenvil : Guillaume Antoine *
Gastone : Yvan Rebeyrol

Le Marquis : François Bazola
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Orchestre Symphonique Région Centre-Tours
Choeurs de l’Opéra de Tours et Choeurs Supplémentaires

*débuts à l’Opéra de Tours

 

 


